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Edito  
Nouveau Réseau de Proximité 2 : un répit obtenu, mais le combat continue!

Lors de la  Formation  Spécialisée  du 1er  octobre  2026,  le  Directeur  départemental  a  annoncé qu’aucune opération  liée  au
Nouveau Réseau de Proximité (NRP n°2) ne serait engagée en 2027. Nous souhaitons que chacun mesure la portée de cette
annonce. Ce sursis est présenté par la Direction comme le temps nécessaire pour « mûrir » ses réflexions. Pour nous, il constitue
surtout un répit dont nous devons nous saisir, car nous le savons, notre mobilisation n’est pas restée sans effet.

Depuis l’annonce du projet national,  nos démarches auprès des élus ont permis de rappeler une évidence  :  la présence des
services publics et l’avenir de nos territoires ruraux sont des enjeux qui dépassent les clivages politiques. Ils peuvent et doivent
rassembler largement celles et ceux qui refusent le recul du service public de proximité. Nous avons déjà gagné de nombreuses
batailles.

En 2019, le ministre du Budget de l’époque, Gérald Darmanin, annonçait une profonde transformation du réseau de la DGFiP :
fermeture  de la  quasi-totalité  des  trésoreries,  regroupement  de services  fiscaux,  restructurations  massives… La  Corrèze
devait alors servir de département test. Face à ce projet, les agents, les organisations syndicales et de nombreux élus se sont
mobilisés. Ensemble, nous avons obtenu le maintien d’une présence réelle de l’État dans nos territoires.

Cette expérience le prouve : lorsque nous sommes mobilisés, lorsque nous agissons collectivement et lorsque nous construisons
des convergences avec les élus et la population, nous pouvons faire reculer des projets qui semblaient pourtant écrits d’avance.
Un répit qui doit nous permettre de préparer la suite. Nous accueillons donc positivement cette pause, même si nous savons
qu’elle  est  temporaire.  Elle  est  particulièrement  importante  pour  les agents  qui  vivent  depuis  des  mois  dans  l’incertitude,
confrontés à la crainte de voir leur service, leur emploi et leurs conditions de travail profondément bouleversés. Pour autant, il
n’est pas question de confondre répit et abandon du projet. Le Directeur a d’ores et déjà évoqué la possibilité d’une réunion
informelle  avec les  organisations  syndicales  en  2027,  afin  de discuter  de la  meilleure  manière  de présenter  d’éventuelles
restructurations aux agents.

Mais il ne s’agirait manifestement pas de discuter du contenu même du plan. La CGT Finances Publiques décline donc, d’ores et
déjà, cette proposition. Nous n’avons pas vocation à négocier la couleur de nos chaînes, ce n’est pas dans notre ADN :
Nous voulons être entendus sur les choix qui concernent l’avenir de nos services, de nos emplois et du service public.

Cette bouffée d’oxygène est la bienvenue. Mais elle ne doit surtout pas conduire au relâchement. Au contraire, profitons de ce
temps  pour  poursuivre  le  travail  engagé,  renforcer  les  liens  avec  les  élus,  informer  les  agents  et  les  usagers,  préparer
collectivement la suite. Nous appelons chacun à rester mobilisé et à soutenir les initiatives qui seront proposées, dans l’unité
syndicale chaque fois que cela sera possible. 

En 2019, la mobilisation a permis de faire bouger les lignes. En 2026, elle permet
déjà de se renforcer pour la lutte. Demain, elle doit permettre de gagner sur le
fond. Nous ne baissons pas la garde. Nous restons mobilisés. Le combat continue !
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 Elle va marcher beaucoup moins bien

Nous avons tous en tête cette scène culte De Funès
percutant  avec  sa  Rolls  la  2  CV  de  Bourvil,  qui  lui
demande alors ce qu’il va devenir. « Un piéton… » À la
DGFiP, si un agent demande à  Numérobis ce que les
agents  vont  devenir  avec  les  restructurations,  la
réponse  est  limpide:  « Vous  ferez  comme  moi :  des
fiches  de  mutation. »  Et  PAF !  Quand  on  n’a  rien  à
proposer  aux  agents,  on  leur  propose  au  moins  de
déménager. Avec le NRP2, la  seule mobilité garantie,
c’est celle des agents !

 Autogestion

L’uniformisation a finalement eu raison des dernières
velléités d’indépendance.  Après quelques soubresauts,
la  Corrèze  rentre  dans  le  rang :  les  paiements  par
chèque  des  particuliers  sont  désormais  à  nouveau
acceptés dans tous les services. Une belle victoire de
l’uniformisation : même le chèque a fini par comprendre
qu’ici,  on  ne  plaisante  pas  avec  la  liberté…  de  faire
comme partout ailleurs.
  
 Le passe-muraille

Face à l’étonnement suscité par ce mur « ouvert » sur
l’accueil de Brive, Numéro 1 a tenu à préciser que ce
mur  était  destiné  à  assurer la  sécurité  des  agents…
tout  en  ajoutant  que  cela  ne  pourrait  être  que
provisoire.  Quoi ?  La  sécurité ?  Non…  le  mur !  Ouf !
Rassurons-nous : ce n’est donc pas une dépense inutile,
c’est  simplement  un  mur  provisoirement  définitif.
À la DGFiP, même les murs ont désormais droit à leur
stratégie  immobilière :  on  casse,  on  ouvre,  on
rebouche…  et  surtout,  on  explique  après  pourquoi
c’était indispensable.

 Tour infernale 

La  cité  administrative  est  devenue  une  véritable
étuve :  en pleine canicule,  l’atmosphère est tropicale,
avec  pour  seul  système  de  rafraîchissement…  une
fenêtre entrouverte. Et dire que la Tour vient d’être
isolée  par  l’intérieur.  Économies  obligent,  on  avait
simplement oublié qu’un jour, il faudrait peut-être la
refroidir,  aussi.  Alors,  en  urgence :  des  gourdes
isothermes ! Les collègues suffoquent, pendant que le
préfet  nous  parle  de  réchauffement  climatique.  À
défaut  de  climatiser  les  locaux,  l'administration
rafraîchit à coup de gourdes, ou d’éventails, comme au
CFIP de Bayonne cet été…

 Le téléphone sonne toujours deux fois 

Encore  bienvenue  à  nos  collègues  du  Centre  De
Contact: Nous restons à votre écoute !

 Compte de faits

L’ANSSI a rendu son rapport sur la cyberattaque subie
cet été par la DGFiP. Notre directrice nous avait parlé
d’une attaque « sophistiquée ». À la lecture du rapport,
l’adjectif paraît pour le moins… généreux. Évidemment,
Le rapport ne va  pas jusqu’à dire enfantine. Mais si elle
était  aussi  sophistiquée  qu’on  nous  l’a  présentée,  le
pirate devait surtout avoir un sacré talent pour nous
faire croire qu’il avait le niveau bac+12. Comme quoi, en
matière  de  cybersécurité,  il  suffit  parfois  d’un  peu
d’imagination pour transformer une porte entrouverte
en forteresse imprenable,  ou encore un immeuble  de
Bercy en Château de la Belle au Bois Dormant !

 Spectacle de Noël

Le  ministre  Amiel  propose  d’augmenter  les  indices
minimaux  des  fonctionnaires.  En  clair :  permettre  à
ceux qui touchent déjà une indemnité pour atteindre le
SMIC d’être officiellement… au SMIC ! Même le tour
de passe-passe devient une politique salariale : chapeau
l’artiste !

 Employé du mois 

Un de nos  collègues  a  récemment pu  consulter  1200
dossiers en quelques secondes ; Record à battre !

 Errare humanum est

Dans notre numéro de mai nous évoquions l’article 28
du Code de la Fonction Publique, qui a été abrogé en
2022 et remplacé par le L121-10 du Code Général de la
Fonction Publique. Tout le monde n’est pas spécialisé en
déontologie ou ressources humaines, le plus important
étant  de  reconnaître  ses  erreurs :,  persevarere
diabolicum.
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